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Les pays limitrophes de 
la Libye sont de plus en 
plus préoccupés par la 

situation chez leur voisin. De-
puis la chute du régime de 
Mouammar Kadhafi, ce pays 
vit une instabilité généralisée 
alors qu'il était encore consi-
déré, il y a quelques années 
seulement, comme un havre 
de paix. Malgré un semblant 
de gouvernement à Tripoli, 
il est aujourd'hui divisé en 
deux. Avec à l'Est, Benghazi 
et ses alentours dirigés par le 
maréchal Khalifa Haftar, et 
l'ouest et le centre, avec Tripo-
li, la capitale, sous le contrôle 
du gouvernement présidé par 
le Premier ministre, Fayez 
el-Sarraj, et reconnu par la 
communauté internationale.
Ainsi, cinq pays voisins de la 
Libye ont décidé de prendre 
le taureau par les cornes en se 
retrouvant hier matin à Alger, 
la capitale de l'Algérie, dans 
le cadre des efforts interna-
tionaux visant à favoriser le 
règlement politique d'une 
crise qui menace la stabilité 
régionale. Cette rencontre 
régionale, à l'initiative de 
l'Algérie, a débuté en milieu 
de matinée par une prise de 
parole de chacun des partici-
pants et se poursuit à huis clos
Elle réunit les ministres des 
Affaires étrangères de la Tu-
nisie, de l'Egypte et du Tchad 
ainsi que des diplomates du 
Soudan et du Niger. Est éga-

lement présent le ministre al-
lemand Heiko Maas, qui doit 
informer les participants des 
résultats du sommet interna-
tional de Berlin, dimanche, au 
cours duquel il a été promis de 
respecter un embargo sur les 
armes et de ne plus interférer 
dans les affaires intérieures 
libyennes.
Toutefois, les conséquences de 
cet engagement sur le terrain 
restent incertaines : les deux 
rivaux directs, Fayez al-Sar-
raj, le chef du Gouvernement 
d'union (GNA) reconnu par 
l'ONU à Tripoli, et son rival 
qui contrôle l'est libyen Kha-
lifa Haftar, ont refusé de se 
rencontrer à Berlin. Ils ne par-
ticipent pas non plus à la réu-
nion d'Alger. Et preuve que la 
situation reste tendue : Mitiga, 
le seul aéroport fonctionnel de 
Tripoli, a fermé de nouveau 
mercredi soir après des me-
naces des forces pro-Haftar.
Le chef de la diplomatie du 
Mali assiste lui à la rencontre 
d'Alger "au vu des implica-
tions de la crise libyenne sur 
ce pays voisin", selon un com-
muniqué officiel algérien. En 
revanche, le Maroc est absent. 
"Tous demandent la médiation 
de l'Algérie. C'est encoura-
geant (...). La paix en Libye 
est synonyme de paix chez 
nous", a expliqué mercre-
di soir le président algérien 
Abdelmadjid Tebboune lors 
d'une conférence de presse.
Invité à Berlin, M. Tebboune 
avait proposé d'héberger un 
"dialogue" entre les parties 
libyennes.

Libye : les voisins 
à son chevet
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Les  ministres des Affaires étrangères à l’issue 
de la rencontre d’Alger
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